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39 - [ ........ ] , "Tra duc tion si multanée a ux Communes?", L e Dev oir, Montréa l , 
23-10-57. 

40 - [ ........ ] , "Une demande d u J eune Comme rce 
Communes", Le D evoir, Montréal, 24-5-56. 

Traduction simultanée aux 

11 L e Vocab tllaire de l'interprétcit-ion simultanée 

L es te rmes qui d ésig n e nt les in struments mis à la di s p osition de !'inte rprète 
dans l'accomplissement d e son t ravail e t les appa re ils ins ta llés à l'inte ntion de ses 
a uditeurs con stitue nt le v ocabulaire de l 'interpréta tion propremen t dit . T out l' as­
pec t m a t é r ie l du m étie r s'y trouve englobé . 

L 'i nterprè te se se rt de de ux a ppareils bie n connus: d'un microphone ou micr o 
dit e n a ng la is "microphone" ou "mike" et cl' éco·nteurs, "earphon es", re liés par un 
<'nsqiie ou "head set ". L es te rmes qui se rattac he nt à l'empl oi du microphone con s­
titu e nt la partie la plus importante du vocabulaire de l 'interprétation s imulta née . 
L e mic rophone de l 'o rateur, "spealœr microphone", et celui de l'interprète sont bra n­
ch és s ur de ux c irc ui ts diffé re nts : Je circtiit d.'écoiite, " listener lin e", r e liant l'in ­
terprète à ses a udite urs e t le circuit de 1 interprète, ' ·interpre ter lin e", par laquelle 
l'interprè t e e ntend l'orate ur. Il pe ut ex is ter égalem ent un t r oisièm e circuit a ppelé 
cir ctiit de contrô le . "control li ne' ', à l'u sage des technic ie ns qui se trouvent da n s la 
cabine ae contrôle, "control booth ". L 'inte rprète e t l'orat eu r on t deva n t e ux un 
panneati de c01nmutati on, "distrib utor con sole", où se t r ouvent notammen t l 'mnpli­
fica.teiir prinC'ipal d u panneau de commu tation , " m a in console amplifie r", et l'i.1iter­
niptetir dti 1nicro, " mike k ey". Un 1ni cro otivert se d it "a live mike". On a ppelle 
"master volume control" le réglage principal de vo lurne e t ' in terpreter h eadphone 
control" le rég lage dtt volmne pour l 'interprète. 

Les plus g r a n ds en ne mis de l'interprète et de l'orateur sont évidemm e nt les 
brtiits cie fond ou "bacl<gr ound n oises" . Ces parasites peuvent ê tre é limin és pa r le 
t echnic ie n o u ingénieur dti son, "sound e n g ineer ". Il a ppartient également à ce 
dernier de r égle r le volume de l'ampli dtt hatit -par le·nr, " loudspeaker a mplifier", Je 
ha.i it-parieiir de plafond, "ove rhead lou ds peak er" e t Je préampU " preampUfie r ". A 
supposer q u e la voix d 'un interprète n e puisse plus se fa ire e n tendre, les audite urs 
ont généralem e nt la ressource d'écou ter un de ses collègues : il s n 'ont qu'à tourner 
le bouton de la boîte sélectrice, "language b ox", a ppelée a u ssi sélect etir d 'écoute ou 
" listener selector box". L'interprète p eut a ussi avoir à sa d is position un sé lecte ur 
d'écou te dit " in terprete r selector box". Le te rme " language s elector" vient proba­
blement du fait qu'a ux Nations Unies, l'auditeur a le ch oix e ntre c inq inte rprètes 
pa r la nt ch acun dans une d es cinq langues officie lles. 

L'espace r ése rvé à l 'interpré tation est d ésig né pa r les te rmes d" 'interpre t ation 
unit". Autre d é ta il à noter : dans la cabine d 'inte rprète, "interprete r booth", se 
trouve un voyant ltimineux ou "ftoor light" indiqua nt à l'interprète le moment de se 
m ettre au trava il. Il es t bon de signaler en dernie r lieu que ce travail s'effectu e 
généralement pa r interprétation téléphonique, "telephonic m ethod" , inv ention qui 
semble d evoir s uppla nte r le systèm e sans fil , "wireless system". 

En matiè re dïnte rpré t a tion, la science n 'a cependant pas dit son dernier mot . 
Il n'y a urai t rien d' é t onnant à ce que dan s dix a ns les te rmes ci-dessus soient de­
v e nus corn plète rne n t dém odés. 
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